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contempler la plaiſance de l'Eternel,& viſiter

ſoigneuſement ſon Palais. Combien plus

grande doit eſtre noſtre joye, par l'eſpe

rance que nous auons d'entrer dans le

Sanctuaire celeſte, où ſont les plaiſirs de

la dextre de Dieu, là où en effect ſont les

Cherubins& Seraphins par millions, &

où Dieu eſpand les rayonsde ſa gloire, &

transforme ſes Saincts en ſa ſemblance?

Si donc le Prophete diſoit jadis touchant

la face de Dieu auTabernacle, O quand

- entreray-je, & me preſenteray-je deuant la

face de Dieu ? Deſirons, mes freres, de

nous preſenter deuant la face de Dieu en

ſon Paradis celeſte, où le voyans ainſi

comme il eſt, nous ſerons rendus ſem

blables à luy. Ainſi ſoit-il. -

ºººººººººººººº

S E R M O N

SECO N D SVR H E B.

C H. 9. V.6. 7.8.9. Io. II. Iz.

4 Or les choſes eſtans ainſ ordonnées, les

Sacrificateurs entrent bien tousjours au pre

zmier Tabernaclepour accomplir leſeruice :

7 Mais le ſeul ſouuerain Sacrificateur en
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tre au ſecond vne fois l'an : & ce non poine

ſans ſang, lequel il offre pour ſoy-meſme, &-

pour les fautes du peuple :

& Ze ſainct Éſprit declarant cela, que le

chemin des lieux Saintts n'eſt point encoresma

nifeſté, tandis que le premier Tabernacle eſt

encores debout, qui eſtoit figure pour le temps

d'alors :

9 Durant lequel dons & ſacrifices eſſoient

offertſ, qui nepouuoient ſanttifier quant à la

conſcience celuy qui faiſou le ſeruice :

Jo Seulement ordonnez en viandes,& breu

uages,& duers lauemens,e3 ccremontes char

nelles, iuſqu'au temps que cela ſoit redreſſé.

zr Mais Chriſt eſtant venu pour eſtre le

ſouuerain Sacrificateur des biens à ventr,par

vn plus grand & plus parfait Tabernacle,

non point fait de main, c'eſt à dire, non point

de cette ſtrufture :

12 Et non point par ſang de boucs ou de

veaux, mais par ſon propre ſang eſt entré

vne fois és lieux Sainčts, ayant obtenu vne

redemption eternelle.

A doctrine Chreſtienne,mes fre

# res,porre en ſoy-meſme les preu

# # ues de ſa verité, comme vne lu

miere porte ſa preuue en ſes rayons. Car
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c'eſt vne doctrine qui manifeſte la puiſ

ſance, ſageſſe, & bonté de Dieu, en vn

degré qui ſurmonte tout ce qui eſtoit en

tré en cœur d'homme. Secondement,

elle a vne efficace diuine dedans les

cœurs, reſtaurant l'ame, & rempliſſant

l'homme de l'amour de Dieu, & de ſa

crainte; & produiſant vne paix & joye

qui ſurpaſſe tout entendement. Pour

leſquels effects l'Apoſtre diſoit auxTheſ

ſaloniciens,en ſa premiere,chap.2. Vous

auez receu de nous la parole de la predi

cation de Dieu,nonpoint comme parole

d'hommes, mais,ainſi qu'elle eſt verita

blement,comme parolede Dieu, laquelle

opere auec efficace en vous qui croyez Mais

outre cela,la doctrine Chreſtienne a des

preuues de ſa verité capables de con

uaincre les Iuifs : L'vne eſt,qu'elle a eſté

predite par les Prophetes, pluſieurs ſie

cles auant ſon eſtabliſſement, voire dés

le commencement. Comme l'Apoſtre

ſainct Paul iuſtifie l'Euangile par cette

raiſon, en diſant qu'il n'auoit rien pro- .Aa c.

poſé hors les choſes que Moyſe & les Pro-26.v.22

phetes auoient predites deuoir aduenir. Et

par cette voye Apollo, ainſi qu'il eſt dit

Act. 18.conuainquoit publiquement les Iuifi,
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demonſtrant par les Eſcritures que Ieſus eÂoit

le Chriſî. Car comme ce n'a eſté quel'Eſ

prit eternel qui a peu predire les choſes

futures és ſiecles bien eſloignez,lors que

les hommes ne les comprenoient point:

auſſi ce n'a eſté que le meſme Eſprit quia

peu donnerl'accöpliſſement des choſes

predires& ignorées és ſiecles precedens.

L'autre preuue eſt l'adjuſtement de la

doctrine Chreſtienne, auec toutes les

ombres & ceremonies de la Loy. Car

toutes les choſes del'Euangile, bien que

ſpirituelles,ſ'y rapportent ſi bien,qu'il eſt

aiſé de iuger que les choſes de la Loy

n'ont eſté que pour les repreſenter. De

ſorte que, comme quand vous auez veu

quelque tableau,& que vous rencontrez

en ſuite la perſöne qu'il repreſente, vous

dites que ce pourtraict là n'a peu auoir

autre original : Auſſi ſi vous conſiderez

les choſes de l'Euangile,vous trouuerez

que celles de la Loy n'ont peu auoir au

tre medelle& original qu'elles. Il impor

te donques,mes freres,àl'affermiſſement

de noſtre foy, & à la conſolation de nos

ames, de conſiderer cét adjuſtement &

rapport exact des choſes de l'Euangile à

celles de la Loy.
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Et c'eſt à quoy nous porte de plus en

plus le propos de l'Apoſtre en ce chapi

tre 9. de l'Epiſtre aux Hebreux, & de

quoyil tire ſes argumens au ſujet qu'il a

entrepris à l'encontre des Iuifs, à ſçauoir

de monſtrerque les ſacrifices & la ſacrifi

caturede la Loy ont pris fin par la ſacrifi

cature de Ieſus Chriſt. Car il monſtre

que les choſes qui ſe faiſoient iadis dans

leTabernacle ont vne telle conuenance

auec ce qui a eſté fait par Ieſus Chriſt,

qu'il eſt aiſé à voir que toutes ces choſes

là ont eſté des ombres & des figures,dont

le corps& la verité eſt en Chriſt, & leſ

quelles par conſequent deuoiët prendre

fin à l'arriuée du Chriſt. Mais il paſſe

bien plus auant, c'eſt qu'outre la confor

mité de ce qui ſe faiſoit iadis dedans le

Sanctuaire terrien auec ce qui a eſté fait

par Ieſus Chriſt,il monſtre dans les cere- .

monies de la Loy les preuues de leur im

erfection & de leur impuiſſance à ou

urir le Ciel,& ſanctifier la conſcience : A

ſçauoir, en ce que les Sacrificateurs ne

faiſoient ſinon entrer au premierTaber

nacle,ſans iamais paſſer au ſecond,lequel

eſtoit figure du Ciel:Cela monſtrant que

leur ſacrificature ne pouuoit ouurir le
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Ciel aux pecheurs,& que pendant qu'ils

ſubſiſtoient, le chemin du Ciel n'eſtoit

pas manifeſté:comme à l'oppoſite,ce que

le ſeul ſouuerain Sacrificateur entroit és

lieux Saincts vne fois l'an, eſtoit figure

que le Chriſt eſtoit celui ſeul qui ouuroit

le Ciel aux hommes, par la parfaite ex

piation de leurs pechez. .

Or la force de cétargument de l'Apo

ſtre eſt fondée ſur la† des deux

†duTabernacle de la Loy, leſquel

es deux parties l'Apoſtre a appellées

premier & ſecond Tabernacle. C'eſt

pourquoy l'Apoſtre a commencé ce cha

pitre, par la diſtinction de ces deux Ta

bernacles, & a fait la deſcription de cha

cun d'iceux ;afin de pouuoir maintenant

inferer que ce n'a pas eſté ſans grande

raiſon que le ſainct Eſprit n'auoit permis

que les Sacrificateurs entraſſent au ſe

cond, qui eſtoit la figure du Paradis de

Dieu,là oùDieu a ſon thrône,iadis figuré

par l'Arche, & où il eſt enuironné de ſes

· Anges,qui eſtoient figurez par les Che

rubins de gloire qui eſtoient ſur le Pro.

pitlatoire. -

Ces cboſes eſfans ainſ ordonnées,

adjouſte maintenant noſtre Apoſtre,



Hebr ch.9.v.6.7.8.9.ro.z1.z2. 463

les Sacrificateurs entrent bien tousjours au

premier Tabernacle, pour accomplir le ſerui

ce : mais le ſeul ſouuerain Sacrificateur entre

au ſecond vne fois l'an, & ce non point ſans

ſang, lequel il offre pour ſoy-meſme, & peur

les fautes du peuple, le ſainff Eſprit decla

rant cela, que le chemin des lieux Saintts n'eſt

point encores manifeſté, tandis que le premier

Tabernacle eſt encores debout, qui eſtoit figure

pour le temps d'alors : Durant lequeldons &

ſacrifices eſtoient offerts,qui ne pouuoient ſan

ftifier quant à la conſcience celuy qui faiſoit

le ſeruice, ſeulement ordonnez en viandes &

lbreuuages & diuers lauemens & ceremonies

charnelles, tuſqu'au temps que cela ſoit re

dreſſé. Mais Ieſus eſtant venu pour

eſtre le ſouuerain Sacrificateur des biens à

venir, par vn plus grand, & plus parfait

Tabernacle, non point fait de main, c'eſt à

dire non point de cette ſtructure, & non point

par ſang de boucs ou de veaux, mais par

ſon propre ſang eſt entré vne fois és lieux

Sainfts, ayant oévenu vne redemption eter

melle.

En quoy,mes freres,nous auons à con

ſiderer deux poincts.

I. L'incapacité & impuiſſance des

ceremonies & ſacrifices de la Loy à
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ſanctifier l'ame, & ouurir le Ciel.

I I. La vertu de Chriſt à l'vn & l'au

tre de ces effects.

I. P o INcT.

Quant à l'incapacité des ſacrifices &

ceremonies de la Loy à ſanctifier l'ame

& ouurir le Ciel, l'Apoſtre la monſtre

par deuxargumens,l'vn pris de la figure,

&l'autre de la raiſon. L'argument pris

de la figure eſt, que les Sacrificateurs en

trent bien tousjours au premierTaber

nacle, pouraccomplir le ſeruice, mais le

ſeul ſouuerain Sacrificateur entre au ſe

cond vne fois l'an : le ſainct Eſprit decla

rant par cela que le chemin des lieux

Saincts n'eſtoit point encores manifeſté,

tandis que le premier tabernacle eſtoit

debout, qui eſtoit figure pour le temps

d'alors : Comme ſi l'Apoſtre diſoit, Vous

me confeſſerez, ô Iuifs, que rien ne ſe

faiſoit en vain, & ſans qeelque ſignifica

tion myſterieuſe, dedans le Tabernacle.

Car le ſainct Eſprit ayant inſtitué tous

ces ſeruices, il n'auoit rien ordonné ſans

† raiſon:Dites moy donc, pourquoy

eTabernacle ayant deux partiesºr#
'Vne
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l'vne de l'autre ; celle où Dieu monſtroit

ſa face, & qui eſtoit figure du Ciel, eſtoit

cloſe & fermée aux Sacrificateurs, telle

ment qu'ils n'y entroient iamais, encor

qu'ils entraſſent tous les iours en la pre

miere ? Certes,ſi cela a eſté fait par rai

ſon, il faut que ç'ait eſté pour figurer en

ce temps-là que le ſeruice de la Loy ne

pouuoit donner entrée au Ciel : & que

tandis que le Tabernacle de la Loy, & ſes

ſacrifices ſubſiſtoient, le chemin du Ciel

ne ſeroit point encor manifeſté. L'ar

ument eſt puiſſant : & eſt à remarquer
§ de l'Apoſtre en la deduction

qu'il en fait, quand il fait mention du

ſainct Eſprit, declarant par les choſes de

la Loy des choſes hautes & ſublimes.

Car par cela l'Apoſtre monſtroit qu'il

n'eſtoit point ennemy de la Loy, & n'en

auoit que des ſentimens honorables : en

tant qu'il en attribuoit les inſtitutions

au ſainct Eſprit:mais auſſi par cela venoit

il à ſon but. Car le ſainct Eſprit qui eſt

l'intelligencc, ſapience, & vertu diuine,

n'euſt pas fait des choſes ſi notables ſans

raiſon A ſçauoir que le ſecond Taber

nacle, qui eſtoit figure du Ciel, euſt eſté

· fermé aux Sacrificateurs de la Loy, pen

G g
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dant tout le temps de la Loy. Il faut

donc de neceſſité que ce fuſt vne figure

pour le temps d'alors : à ſcauoir pour

monſtrer que le chemin du Ciel n'eſtoit

point manifeſté, pendant que les Sacrifi

cateurs offroiëtauTabernacle. En quoy

vous auez à admirer la ſageſſe & proui

denceadmirable du ſainct Eſprit, d'auoir

mis dans les choſes de la Loy des raiſons

& argumens de leur manquement, à ce

que les hommes ne s'y arreſtaſſent pas,

mais regardaſſent plus loin.

Or pour l'entiere intelligence de cét

argument, il faut ſçauoir deux choſes.

Premierement, que c'eſt que le chemin

aux lieux Saincts : & ſecondement,Com

ment ce chemin n'eſtoit pas encor ma

nifeſté. Quantaux lieux Saincts, ie n'ay

pas beſoin devous dire que l'Apoſtre par

cela entend le Ciel, au meſme ſens qu'il

dira en ce chapitre, verſ24. Chriſt n'eſt

point entré és lieux Saintts faits demaiu, qui

eſloient figures correſpondantes aux vrais,ains

eſt entré au Cielmeſme, pourmaintenantcom

paroir pour nous deuant la face de Dieu : &

au chapitre ſuiuant, Nous auons liberté

d'entrer és lieux Sainčfs, parle ſang de Jeſus:

Et quand par les lieux Saincts nous en
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tendons le Ciel,par le Ciel nous conſide

rons ſpecialement le Paradis de Dieu,

qui eſt,comme de tout le Tabernacle ce

leſte le lieuTres-ſainct,& celuy que Dieu

s'eſt ſpecialement conſacré.Or l'Apoſtre

ar le cheminau Ciel entend deux cho

ſes, à ſçauoir premierement l'entrée, ou

liberté d'entrer: comme au chapitre ſui

uant il dira, nozs auons liberté d'entrer és

lieux Sainčts : Secondement, la cauſe &

moven de cette entrée & liberté d'en

trer,à ſçauoir la ſatisfaction à la Iuſtice de

Dieu : auquel ſens Ieſus Chriſt s'appel

loit le chemin,quand apresauoir dit, qu'i

alloit au Pere, & que Philippe luy euſt

dit, nous ne ſçauons où tu var, & ſt n'en ſa

uons le chemin,il reſpondit,Ie ſuis le chemin,

la verité,& la vie : nul ne vient au Pere,ſinon

par moy. Et c'eſt ainſi que l'Apoſtre ex

lique ce chemin au chapitre ſuiuant,

quand il dit que nous auons liberté d'en

trer és lieux Saincts par le ſang de Meſur,

par le chemin qu'il nous a dedié frais & vi -

uant, par le voile, c'eſt à dire par ſa chair.

L'Apoſtre donques dit que ce chemin

n'eſtoit pas encor manifeſté ſous l'ancien

Teſtament, entant que le ſacrifice de le

ſus Chriſt par lequel les Cieux ſeroient -

fcan c.14,

G g ij



468 Sermon ſecond ſur

ouuerts, n'eſtoit point actuellementpre

ſenté à Dieu : & pource falloit - il que

l'efficace de ce ſacrifice fuſt cachée &

couuerte d'ombres & de voiles, iuſqu'a

ce que l'accompliſſement & execution

des choſes en permiſt la grande reuela

tion. Auſſi vous ne voyez pas és anciens

fideles la love de partir de ce monde,telle

qu'ont les fideles ſous le nouueauTeſta

ment, qui voyent par les yeux de la foy

les Cieux ouuerts, & Ieſus Chriſt à la

dextre de Dieu : ſelon qu'a dit l'Apoſtre

au 6. de cette Epiſtre, Wous auons ferme

conſolation, nous qui auons noſºre refuge à

obtenir l'eſperance qui nour e # propoſée, la -

queſe nous tenons comme vne anchre ferme

&ſaure de l'ame, & penettrant iuſqu'au de

dans du voile, où Ieſus Chriſt eſt entré com

me auant - coureur pour nous. Sous la

Loy on auoit vn eſprit de ſeruitude

qui tenoit les eſprits en crainte:auquel

l'Apoſtre oppoſe l'Eſprit d'adoption,par

lequel nous crions Abba Pere, qui rend

teſmoignage à nos eſprits que nous ſom

mes enfans de Dieu. Ce n'eſt pas que

les anciens fideles ne ſceuſſent que leur

eſprit retournoit à Dieu, & alloit à vn

cſtat de paix. Commeil eſt dit Eſaye 57.
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Que le iuſte eſ#mort,& a eſfé recueil/yarrtere

du mal, & eſ entré en paix.Mais cela eſtoit

beaucoup au deſſous de l'euidence de la

felicité & gloire, que l'entrée de Ieſus

Chriſt noſtre Seigneur dans le Ciel apres

la purgation qu'il a faite de nos pechez,
nous a donnée. - - -

Orl'Apoſtre pour fortifier l'argument

pris de l'impuiſſance des ſacrifices, &

ceremonies legales à donner entrée au

Ciel, propoſe quatre choſes. L'vne,que

ce ſouuerain Sacrificateur entroit ſeul au

Sanctuaire:ce qui monſtroit qu'il ne pro

curoit pas aux autres la libertéd'y entrer.

La ſeconde,qu'il n'y entroit qu'vne fois

l'anice qui monſtroit que luy-meſme n'a-

uoit pas vne pleine liberté d'y entrer,

autrement il euſt peu y entrer plus ſou

uent. La troiſieſme, qu'il n'y entroit

oint ſans ſang, à ſçauoir ſang de tau

reaux & de boucs: ce qui figuroit vne fu

ture ſatisfaction à la Iuſtice deDieu meil

leure que le ſang d'vne beſte. Et la qua

trieſme, qu'il offroit tant pour ſoy-meſ

me, que pour les fautes du peuple : Or

celuy qui a beſoin d'offrir pour ſoy-meſ

me,comme pauure pecheur,n'eſt pas ca

pable d'ouurir le Ciel à autruy. De tout

G g iij
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cela donc il s'enſuit fortement que le

ſouuerain Sacrificateur n'entroit dedans

le Sanctuaire, que pour figurer l'entrée

d'vn autre dans le Ciel, à ſçauoir du

Chriſt.

L'autre argument de l'Apoſtre eſt pris

de la raiſon de l'impuiſſance des ſacrifices

& ceremonies à ſanctifier la conſcience.

Durant le premier Tabernacle, dit l'Apo

ſtre, dons & ſacrifices cſioient offerts, qui ne

pouuoient ſanctiffer, quant à la conſcience, ce

luy qui faiſoit le ſeruice : ſeulement ordonncx

en viandes & breuuages, & diuers lauemens,

& ccremonies charnelles, iuſqu'au temps que

cela ſoit redreſſé.Il eſt conſtãt que,puis que

rien de ſoüillé ne peut entrer au Royau

me des Cieux, il faut que ce qui ouure le

Ciel nettoye les conſciences du peché.

Or que les ſacrifices & ceremonies de la

Loy n'ayent peu nettoyer les conſcien

ces,l'Apoſtre en allegue la raiſon, à ſça

uoir qu'elles conſiſtoient en choſes char

nelles, viandes, breuuages,& diuers lauemens,

choſes qui ne concernoient que la chair.

Pour entendre cela, ſçachez qu'il y a

deux manieres de ſanctifier la conſcien

ce l'vne en ſatisfaiſant pour elle à la Iu

ſtice de Dieu, afin de l'exempter de l'ire
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de Dieu. L'autre eſt de la ſanctifier en

imprimant en elle des habitudes de ſain

Cteté, d'amour de Dieu, & de ſa crainte.

Celle-là regardela peine du peché:& cel

le-cy l'eſtre qu'il a en l'ame. Orles dons

& les ceremonies de la Loy ne pouuoient

ſanctifier la conſcience,ny enl'vne,ny en

l'autre façon. Non par maniere de ran

çon & de ſatisfaction à la Iuſtice deDieu,

Car quelle proportion ya-il du prix des

dons terriens & charnels,& des lauemens

&aſperſions du ſang de taureaux & de

boucs, à celuy des ames : veu quetoutes

les beſtes,& tout l'or de la terre, ne ſont

as comparables à la valeur d'vne ame

raiſónable. Non auſſi par impreſſion que
ces choſes peuſſent faire en§ de l'a-

mour& crainte de Dieu. Car les choſes

corporelles & materielles ne peuuent

atteindre à l'ame pour la nettoyer, non

plus que pour la ſoüiller.Comme Ieſus

Chriſt dit en ſainct Matthieu,chap.15 que

les choſes qui entrent par la bouche ne ſoiiil

lent point l'homme. Pour produire les ha

bitudes des vertus, il faut vne choſe ſpi

rituelle qui illuminel'entendement de la

§ de Dieu, & par l'illumina

tion de l'entendement imprime en la

G g iiij
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volonté l'amour de Dieu, & la charité

enuers le prochain : Comme l'Apoſtre

Epheſ ch. 4. nous parle d'eſtre renouuelex

en l'Eſprit de noſtre entendement, pour eſtre

reueſîus d'vn nouuel homme creé ſelon Dieu

en juſtice & vraye ſainfleté. Car 1'ame

eſtant raiſonnable, ſa volonté ne reçoit

ſes inclinations & ſes mouuemens que

ſelon les lumieres de l'entendemët , d'où

reſulte que la ſanctification de l'ame ne

peut prouenir que de la parole de Dieu,

illuminant l'entendement par l'efficace

du ſainct Eſprit : comme Ieſus Chriſt di

ſoit à Dieu ſon Pere touchant ſes Diſc1

ples, Sanctifie les par ta verité, ta parole eſ?

verité:& ſainct Pierre au chap. I. de ſa pre

miere, Puriffez vos ames en obeiſſant à verité

par l'Eſprit,pour vous adonner à charité fra

ternelle.Les choſes corporelles döques ne

peuuent rien à la ſanctification de l'ame.

C'eſt pourquoy vous voyez que l'Eſcri- .

ture oppoſe à la pieté les exercices cor

porels,l'Apoſtre diſant que l'exercice cor

porel eſt profitable à pcu de choſes,mais la pie

té eſ profitable à toutes choſes. I. Timoth. 4.

Cette oppoſition monſtrant que la pieté

ne conſiſte pas en exercices corporels. Et

l'Apoſtre Rom. 14, oppoſe le Royaume
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de Dieu,à la viande,&au breuuage, c'eſt

à dire à toutes choſes externes, diſant,

Ze Royaume de Dieu n'eſt point viande my

breuuage: mais iuſtice, patx, & joye par le

ſainft Eſprit. Car,dit-ilailleurs,à ſçauoir

I. Cor. chap.8. Za viande ne nous rend pas

plus agreables à Dieu : carſ nous mangeons,

nous n'en auons rien dauantage : & ſi nous ne

mangeons point, nous n'auons pas moins.

Pourtant l'Apoſtre tres à propos ad

jouſte touchant les ordonnances de vian

des & breuuages, & diuers lauemens,

qu'ellesauoient eſté faites iuſques au temps

que cela fu ? redreſſé, ou corrigé : à ſçauoir

iuſques à ce qu'elles fuſſent changées en

vn ſeruice ſpirituel. Comme Ieſus Chriſt

nous monſtre ce redreſſement, quand il

dit à la Samaritaine, l'heure vient, & e ?

déja, que vous n'adorerez plus ny en cette

montagne, ny en Jeruſalem : Mais les vrais

adorateurs adoreront le Pere en Eſprit,& ve

rité. Or entendez que les ceremonies

ayent eſté corrigées; non comme vne

choſe mauuaiſe eſt changée en vne bon

ne : mais comme vne choſe infirme &

moins parfaite, eſt changée en vne par

faite. Car la perfection du ſeruice de

Dieu eſt qu'il ſoit conforme à la nature
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de Dieu,qui eſt Eſprit. Commeauſſi déja

ſousl'ancienTeſtament,Dieu diſoit qu'il

ne mangeoit point la chair des taureaux,

& ne beuuoit le ſang des boucs.

II. P O IN CT.

Voyons donc maintenantlavertu de I.

Chriſt,pourlaquelle cela a eſté redreſſé,

Mais Chri4 eſſant venu pour eſire le ſouue

rain Sacrificateur des biens à venir, par vn

plusgrand & plus parfait Tabernacle, non

point fait de main,c'eſt à direnonpointde cet

te ſºrufture : & non point par ſang deboucs,ou

de veaux , mais par ſon propre ſang eſ# entré

vne fois é, lieux Sainfti,ayant obtenu vne re

demption eternelle. D'entrée remarquez

qu'il appelle Ieſus Chriſt ſouuerain Sa

crificateur des biens à venir : entendant

par cela les biës de la nouuelle alliance,à

ſçauoir la remiſſion des pechez,la ſanctifi

| cation del'ame,la cognoiſſance de Dieu,

en ſomme la§ eternelle & cele

ſtc : comme l'Apoſtre au chapitre prece

dent a propoſé pour biens§ nouuelle

alliance, que Dieu y eſcriroit ſa Loy en

nos cœurs : qu'il y ſeroit noſtre Dieu, &

nous ſon peuple : que tous, depuis le plus
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grand, iuſqu'au plus petit, auroient ſa

cognoiſſance : & qu'il pardonneroit nos

pechez, & n'auroit plus ſouuenance de

nos iniquitez : L'Apoſtre opooſant cela

aux types, ombres, & fgures de la Loy:

ſelen qu'à cét eſgard # dira chap.1o.que

la l ov auoit l'ombre des biens à venir,&

non point la viue image.Cóme donc laſa

crificature de la Loy eſtoit pour obtenir

des bics typiques & figuratifs : Auſſi Ieſus

Chriſt qui eſt le ſouuerain Sacrificateur

des biens à venir, acquiert aux hommes

les biens ſpirituels & celeſtes, qui ſont

les vrais biens. -

· Or il a fallu de grandes prerogatiues

à ce Sacrificateur pour vn tel effect, par

deſſus les Sacrificateurs de la Loy. La

premiere que l'Apoſtre allegue eſt, que

par vn plus grand & plus parfait Taberna

cle, qui n'eſt point de cette ſtruf'ure, il eſ en

tré é, lieux Sainé#. Par ce plus grand &

plus parfait Tabernacle, la pluſpart en

tendent la nature humaine de leſus

Chriſt:entant que comme iadis leTabet

nacle eſtoit le domicile de Dieu, la natu

re humainea eſté le domicile où la Diui

nité a habité corporellement dont Ieſus

Chriſt luy-meſme appella ſa nature hu
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maine Temple, qui eſt meſme choſe que

Tabernacle, diſant, Deſtruiſex ce Temple,

e3 en trois tours ie le releueray. En ce ſens

l'Apoſtre appelleroit la nature humaine

de Ieſus Chriſt plus grand Tabernacle

que l'ancien Tabernacle:non en quanti

té, mais en qualité & perfection: demeſ

me qu'ilappelle IeſusChriſt grand Sacri

ficateur, pour exprimer ſa dignité. Mais

encor que cette expoſition ſoit ortho

doxe, neantmoins nous eſtimcns que la

· plus ſimple & plus conuenableau ſtile de

noſtre Apoſtre, eſt d'entendre par le

grand & parfait Tabernacle, le Ciel en

general,& par les lieux Saincts le Paradis

particulierement. Ie di la plus ſimple ex

poſition : Car c'eſt vrayement le Ciel qui

eſt le Tabernacle de Dieu: ſelon qu'il eſt

dit Pſeaume 1o4.que Dieu eſt reueſtu de

Majeſté, & magnificence, & a effendu les

Cieux comme vne courtine. Et ceTaber

nacle,à proprement parler,eſt plus grand

auſſi bien que plus parfait, que celuy de

l'ancienTeſtament Car puis que l'Apo

ſtre ioint ces deux mots plus grand& plus

parfait Tabernacle,il y a apparence qu'il

prend le mot de grand en ſa propre ſigni

fication : autrement vn des termes euſt
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eſté ſuperflu,ayant ſuffi de l'appellerTa

bernacle plus parfait. Auſſi eſt à remar

quer qu'en faict de domicile, comme eſt

vn Tabernacle,le tiitre de grand ne peut

eſtre gueres bien employé, s'il ne s'en

tend de l'eſtenduë & quantité. Ce qui

fait prendreicy le Tabernacle pour la na

ture humaine de Ieſus Chriſt, eſt qu'il

ſemble que l'Apoſtre die que IeſusChriſt

eſt venu par ceTabernacle. Mais c'eſt ce

qu'il ne dit pas. Il dit que Ieſus Chriſt eſ#

venu pour eſtre Sacrificateur des biens à venir.

Et ces mots, par vn plus grand & plus par

fait Tabernacle, ſe rapportent au mot

du verſet ſuiuant, eſt entré és lieux S.tinčts,

&c. Car le ſouuerain Sacrificateur

entroit au lieu Sainct par leTabernacle.

Ie di auſſi que cette expoſition eſt plus

conuenable au ſtile de noftre Apo

ſtre, veu que l'Apoſtre a dit cy-deſſus

chap.8. ÀVous auons vn tel ſouuerain Sacri

frateur, qui e#aſ%s à la dextre du thrône de

la Majeſté és Cieux, Miniſtre du Sanftuaire,

& vray Tabernacle,lequelle Seigneura fiché,

&.non point l'homme Or il eſt certain

quelà leTabernacle duquel Ieſus Chriſt

eſt Miniſtre, eſt le Ciel : entant que c'eſt

là où il intercede pournous,& preſente à



478 Sermon ſecond ſur

Dieu le parfum,c'eſt à dire la böne odeur

de ſon ſacrifice, & les prieres & ſupplica

tions des fideles. Adjouſtez à cela l'a-

nalogie des choſes : entant que, comme

le ſouuerain Sacrificateur ſous la Loy

paſſoit par le Tabernacle pour entrer

dedans le lieu Tres-ſainct : Auſſi leſus

Chriſt a deu paſſer par les premiers

Cieux, comme par vn Tabernacle, pour

entrer dedans le Paradis deuant la face

de Dieu. Dont au chap. 4. de cette

Epiſtre,verſI4.il eſt dit que Ieſus Chriſt

a penetré les Cieux : Et au chap.6. que no

ftre eſperance penetre iuſqu'au dedans du

voile, où Ieſus Chriſt eſt entré comme auant

coureur pour nous.Car ces mots contiënent

vne manifeſte comparaiſon des premiers

Cieux au Tabernacle, & du Paradis au

Sanctuaire:entant que c'eſtoit au deuant

du Sanctuaire† le voile, ſeparant

le lieuTres-ſainct d'auec]e lieu Sainct:&

qu'il falloit penettrer le Paruis & le lieu
Sainct, pour entrer au dedans du voile.

En ſomme, c'eſt choſe familiere à l'Eſ

criture d'accomparer le Ciel auTemple

&Tabernacle ancien : ſelon qu'il eſt dit

Apocal. I. & 7. Nous ſerons Sacrificateurs

à Dieu, & le ſeruirons iour & nuict en ſon
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Z'emple : Car c'eſt vne alluſion auTaber

nacle auquel les Sacrificateurs faiſoiët le

ſeruice.Voicy döcvn ſouuerainSacrifica

teur, qui par la grandeur & magnificence

du Tabernacle,auquelil exerce ſon mini

ſtere, nous monſtre ſa dignité & ſon ex

cellence.Car certes,pour vnTabernacle

ſi magnifique & ſi grand que le Ciel, il

falloit vn Sacrificateur de vertu diuine:

Etcomme ce grand & parfait Taberna

cle eſt le vray & reel domicile, où reſi

dent les bien-heureux, le Sacrificateur

qui l'a pour ſonTabernacle, a ſans dou

te le pouuoird'y introduire les hommes.

La ſeconde prerogatiue eſt, que non

point par ſang#veaux,& de boucs,mais

par ſon propre ſang, il eſt entré és lieux

Saincts. Carle ſangdes beſtes offert par

les Sacrificateurs de la Loy, ne pouuoit

auoir grande vertu.Voicy donc vn Sacri

ficateur Dieu homme, qui offre à Dieu

ſon propre ſang : Pourtant autant qu'il y

a de diſtance d'vne victime diuine à des

beſtes, autant a de vertu le ſang de Dieu

par deſſus celuy qu'offroient les Sacrifi

cateurs de la Loy. Car Dieu a racheté

l'Egliſe par ſon propre ſang,dit S. Paul Act.

2o. Et l'Apoſtre dira cy-apres, que ſi le
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ſang des veaux & des boucs, & la cendre

· de la genice,dont on fait aſperſion,ſancti

fie les ſoüillez quant à la chair, beaucou

plus le ſang de Chriſt, qui par l'Eſprit

eternel s'eſt offert à Dieu ſoy-meſme

ſans nulle tache, purifiera nos conſcien

ces des œuures mortes pour ſeruir au

Dieu viuant.

La troiſieſme prerogatiue eſt, que ce

ſouuerain Sacrificateur entrant par ſon

propre ſang és lieux Saincts,y cſt entré vne

fois : Car n'y entrant qu'vne fois, il a

monſtré la pleine efficace & parfaitever

tu del'oblation qu'ilauoit offerte:au lieu

que le ſouuerain Sacrificateur reuenant

tous les ans à nouuelle oblation pouren

trer au Sanctuaire terrien, monſtroit par

la reïteration de ſes ſacrifices,& de ſes en

trées au Sanctuaire,qu'il n'auoit peu en

cor expier les pechez ainſi que l'Apoſtre

le deduira cy-apres. Pourtantl'Apoſtre

cn noſtre texte explique eſtre entré vne

fois és lieux Sainfl, par auoir obtenu vne

redemption eternelle : qui eſt ce qu'il dira

au chapitre ſuiuant que Ieſus Chriſt par

vne ſeule oblation a conſacré pour iamais

ceux qui ſont ſanſfifex. Cette vnique

oblation ayāt eſté d'vne vertu & efficace

qui
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qui ne peut prendre fin. Et par ce mot de

redemption eterne/e, il ſemble que l'Apo

ſtre regarde auſſi à ces typiques redem

pteurs du peupie d'Iſraël, Ioſué, Barac,

Gedeon, Iephté, & ſemblables, qui ne

donnerent des deliurances qu'à temps,

le peuple eſtant quelques années apres

retombé en la puiſſance de ſes ennemis.

Voicy fideles par le Chriſt vne redem

ption eternelle, à ce que iamais vous ne

retombiez ſous la puiſſance de Sathan,

mais iouyſſiez d'vn ſalut eternel. Car ny

mort, ny vie, ny Anges, ny hauteſſe, ny

profondeur, ny aucune creature ne vous

pourra ſeparer de la dilection de Dieu,

qu'il vous a monſtrée en Jeſus Chriſt.

Or toutes ces choſes eſtans claires &

aiſées, & d'abondant l'Apoſtre les de

uant encor deduire cy-apres , nous ne

· nous y arreſterons pas dauantage, mais

ſeulement en recueillirons pour la fin

quelques doctrines, & inſtructions.

Et premierement,Ce texte refute for

tement l'Egliſe Romaine en ſes ceremo

nies, & en ſon ſacrifice de la Meſſe : En

ſes ceremonies : car ſi l'Apoſtre nous dit

que les dös & ſacrifices,S& autres inſtitu

tions de l'ancienTeſtamčt,ue pouuoient

H h
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ſanctifier quant à la conſcience celuy qui

faiſoit le ſeruice,eſtans ſeulementordö

nées en viandes & breuuages, &diuers

lauemens,& ceremonies charnelles,iuſ

qu'au temps que cela fuſt redreſſé.Pour

uoy l'Egliſe Romaine eſtablir-elle des

§ des lauemens&

aſperſions, des onctions, & autres cere

monies charnelles ? Si elle pratique ces

choſes , comme ayans la vertu de ſan

ctifier la conſcience , Cela eſt contre

noſtre Apoſtre, qui enſeigne que les

choſes charnelles ne la peuuent ſancti

fier : Que ſi elle les celebre comme fi

· gures&Sacremens de la vertu de Chriſt,.

Ie dy que ce n'eſt pas aux hommes de ſe

donner des figures : Il faut que Ieſus

Chriſt les ait inſtituées : ſelon que l'A-

poſtre dit, Coloſſ 2.Pourquoy vous charge

on d'ordonnances, comme ſi vous viuiez encor

aumonde ? ne manie,ne touche, negouſtepoint,

qui ſont choſes periſſables par l'vſage, eſtans

eſtablies ſuiuant les commandemens & doitri

nes des hommes. Outre que l'Apoſtre dit

icy que les ceremonies charnelles, ont

eſté iuſqu'au temps que cela fuſt redreſſe.

Pourquoy donc eſt ce qu'apres le temps

auquel ces choſes ont§ redreſſées, &
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corrigées, & auquel Ieſus Chriſt a eſta

bly vn ſeruice en eſprit & verité, l'Egliſe

Romaineles employe ?

Quantau ſacrifice de la Meſſe, ce tex

tevous fournit trois argumens àl'encon

tre. Lepremier,de ce que l'Apoſtre re

preſente qu'il faloit que les oblations

duraſſent tandis que le Sanctuaire cele

ſte n'eſtoit point encor ouuert. D'où

s'enſuit que ſacrifier encor icy bas eſt

declarer quele chemin aux lieux Sainčts

n'eſt point encor manifeſté, & que le

Sanctuaire celeſte n'eſt point encor ou

uert : ce qui eſt nier la vertu du ſacrifice

de laCroix,& l'Aſcenſion de IeſusChriſt

au Ciel. Ne ſert de faire icy diſtinction

des choſes quel'on pretend offrir en ſa

crifice : Car tout ſacrifice, ſelon noſtre

Apoſtre, ſe fait pour ouurir le Ciel, &

teſmoigne pendant qu'il ſe fait, que le

Ciel n'eſt encor ouuert, c'eſt à dire que

la Iuſtice de Dieu n'eſt pas encor ſatis

faite. Le ſecondargumët eſt de ces mots,

Que noſtre Souuerain Sacrificateur eſt

venu parvn plusgrand& plus parfaiftTa

bernacle : que n'eſtoit celuy de la Loy, à

ſçauoirparvnTabernacle qui n'eſt point

de cette ſtructure, c'eſt à dire faict de

Hh ij



484 Sermon ſecond ſur

main. Or ſi Ieſus Chriſt eſt offert en ſa

crifice dans des Egliſes & des Temples

icy bas, il aura pour Tabernacle des edi

fices qui ne ſont pas moins faits de main

quel eſtoient leTemple & le Taberna

cle de la Loy. Vous voyez donc claire

ment que l'Apoſtre n'a point entendu

que Ieſus Chriſt exerçaſt ſa Sacrificature

en aucun lieu faict de main. Dont auſſi il

a dit cy-deſſus que Ieſus Chriſt eſt Mini

ſtre du vray Sanctuaire & Tabernacle

que Dieu a fiché & mon point l'homme. Et

partant eſtablir vn ſacrificereel du corps

de Chriſt en des Temples terriens eſt

aneantir l'argument de noſtre Apoſtre.

Le troiſiéme argument eſt de ce que dit

l'Apoſtre,que IeſusChriſt eſt entre ès lieux

Saincfs par ſon propre ſang Car fi Ieſus

Chriſt noſtreSacrificateur eſt entré de

dans le Sanctuaireauec ſon propre ſang,

pour là,en vertu de ce corps & de ce ſang

offerts en la Croix , comparoir deuant

Dieu & interceder pour nous : Cela

monſtre qu'il n'a laiſſé aucune choſe de

ſoyicy bas à ſacrifier : & que l'Apoſtrea

preſuppoſé que l'Euchariſtie n'auoit ſi

non la commemoration du corps & du

ſang de Ieſus Chriſt, & du ſacrifice offert
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en la Croix. Et afin que la deffiance ne

vous faſſe eſtimer que ſacrifier derechef

Ieſus Chriſt,eſt mieux pouruoir à noſtre

ſalut, L'Apoſtre monſtre que ce que Ie

ſus Chriſt ne s'offre plus, eſt que la re

demption qu'il a acquiſe par vne ſeule

oblation, eſt vne redemption etcrnclle : afin

que nous y acquieſcions pleinement.

Mais ce texte fournit encor d'autres

doctrines,à ſçauoirvne de la Diuinité du

ſainct Eſprit, & de ſon office cnuers

l'Egliſe, En ce que l'Apoſtre dit que par

l'entrée des Sacrificateurs au premier

Tabernacle,le ſainct Effrit declaroit que le

chemin aux lieux Saincts n'eſtoit pas en

cormanifeſté : Car cela monſtre que le

ſainct Eſprit eſt le Docteur eternel de

l'Egliſe, l'Autheur des Eſcritures, & le

Reuelateurdes myſteres.C'eſt cét Eſprit

qui nous donne tout ce que nous auons

de lumiere,& qui nous apprend à conci

lier les myſteres de l'Euangile auec les fi

gures de la Loy.

Et quant à ce que dit noſtre Apoſtre

que les dons, & ſacrifices, & les ſeruices

ordonnez en viandes & breuuages, &di

uers lauemens eſtoyent figure pour le temps

d'alors : Cela ne nous oblige-il pas d'en

H h iij
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auoir pour ce temps icy laverité: Venez

donc, mes freres,faire ſoigneuſement en

eſprit & verité,tout ce qui ſe faiſoit en

l'ancienTabernacle quant à la figure &

la lettre. On y offroit des dons & ſacrifi

ces charnels, venez icy offrir à Dieu vos

cœurs,& les mouuemens devos ames en

pieté,foy, repentance, & charité, vos ſà

crifices ſpirituels. Et s'il y auoit des

diſtinctions de viandes & de breuuages,

n'eſt-ce pas à dire qu'il nous faut diſcer

ner perpetuellement les choſes qui ſe

preſentent à nos ſens,& nepoint toucher

aux choſes immondes du vice & du pe

ché?demeſme que ce qu'il y auoit des la

uemens & aſperſions, eſtoit à dire que

nous deuons vaquer continuellement

par foy & repentance à receuoir l'aſper

ſion du ſang de Ieſus Chriſt, & le laue

ment du ſainct Eſprit : comme l'Apoſtre

ſainct Pierre dit au chap.1.de ſa premiere,

ue nous ſommes eſleus, ſelon la proui

§du Pere, en ſanctification d'Eſprit,

à l'obeyſſance & aſperſion du ſang de Ie

ſus Chriſt? Vien donc,pecheur,tous les

· iours, voire à tous momens, te preſenter

au thrône degrace,& y implorergrace &

miſericorde par le merite de IeſusChriſt,

|
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en te nettoyât de toute ſouillure de chair

& d'eſprit,& paracheuât la ſanctification

en la crainte de Dieu. Cela eſt ton laue

ment : ſelon quel'Apoſtre l'explique au

chap. 1o. de cette Epiſtre, diſant, Allons

auec vray cœur en pleine certitude de foy,

ayans le cœur purifié de mauuaiſe conſcience,

. & le corps laue d eau nette.

Voyez vous donc, mes freres, à quoy

vous eſtes obligez par l'Euangile?Que ſi

vous viuez ſans cette verité, & ſans ce

corps des ombres & figures anciennes,

& viuez en l'ordure du peché & du vice,

vous venez icy à voſtre condamnation,

& n'auez nulle part au Tabernacle de

Chriſt.Si l'ancienTeſtamentauoit les fi

gures, & le nouueau les veritez, en quel

eſtat eſtes vous, n'ayans nyl'vn ny l'au

tre ? ſçachez donc que le pauure Iſraëli

te,qui pratiquoit les figures auec tant de

peine,& tant de ſoin, pendant qu'il en

eſtoit le temps, ſe leuera contre vous en

Iugement. -

Or voyons icy auec quelle affection

nous deuons vaquer à noſtre ſpirituel &

raiſonnable ſeruice, puis que l'Apoſtre

nous enſeigne que le chemin des lieux

Sainéts, qui eſtoit caché aux Iſraëlites,
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nous eſt manifeſté. Car n'eſt-ce pas,ô fi

dele,grand ſujet de vaquerauee joye à ta

ſanctification,puis que tu as la cóſolation

que les Cieux te ſont ouuerts, & que Ie

ſus Chriſt t'y eſt allé preparer lieu,& que

tu vois par les yeux de la foy Ieſus Chriſt

à la dextre de Dieu, pour t'y receuoire

Et c'eſt en quoy ce texte, mes freres,

vous preſente des puiſſantes conſolatiös

contre tous maux. Partant, Fideles qui

eſtes icy bas dans les trauaux, regardez là

haut la paix & le repos.vous qui eſtes icy

bas dans la diſette& pauureté,regardez

là haut les richeſſes abondantes & per

manentes: vous qui eſtes icy bas dans les

miſeres, regardez là haut la beatitude &

felicité. Bref, vous qui eſtes en la mort,

voyez en Ieſus Chriſt la vie & l'eternité:

voyez quevous paſſez de la mort à la vie,

& quevous entrez dans le Sanctuaire de

Dieu. Les frayeurs d'vn Purgatoire,& les

· tenebres d'ombre de mort, ne nous tra

uailleront point, puis que Ieſus Chriſt

nous a ouuert par ſon ſang le Paradis de

Dieu, & que voſtre eſperance (ainſi que

le dit l'ApoſtreHebr.6.)penetre iuſqu'au

dedans du voile, où Ieſus Chriſt eſt entré

comme auant-coureur pour vous.
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Finalement, mes freres, apprenez de ce

ue Ieſus Chriſt nous a acquis vne re

§ erernelle, que la doctrine de la

perſeuerance des fideles en la grace de

Dieu reſulte neceſſairement de la quali

té de noſtre Redempteur,& de la condi

tion de ſon ſacrifice Afin que vous vous

glorifiez cótre tous les efforts de Sathan

& du monde, en diſant, Celuy qui m'a

racheté,m'a racheté par vn ſang & ſacri

fice de vertu infinie : & partant, s'il m'ap

plique ſa redemption, il me l'applique

telle qu'elle eſt, a ſçauoir redemption

eternelle : & ainſi il ne permettra ia

mais que ie luy ſoye rauy : mais il me gar

dera en ſa vertu par la foy, pour auoir le

ſalut qui eſt prés d'eſtre rcuelé au der

nier temps. A luy ſoit gloire, és ſiecles

des ſiecles. Ainſi ſoit-il.
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